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138 SEANCE DU 7 NOVEMBRE 1929

vention (Tactions perturbatrices, des diminutions de tension
et des augmentations correlatives de rendements bien marquees
ont ete enregistrees 1. Ainsi, grace aux bases scientifiques que
Ton possede actuellement, le probleme du mecanisme de

Taction chimique des decharges electriques peut etre etudie

avec beaucoup plus de precision et de succes.

Seance du 7 novembre 1929.

G. Tiercy. — Generalisation du procede Plantamour pour
Vappreciation de Verreur de compensation des chronometres.

1. — On connalt le procede propose en 1879 par E. Plantamour

pour calculer Terreur de compensation d'un chronometre
dans le cas de trois periodes thermiques; c'est la methode
actuellement appliquee par les Observatoires de Teddington,
de Besangon et de Geneve.

Designant par h, ta, t3 les temperatures moyennes respectives
des trois periodes, et par mu m3 les marches moyennes
correspondantes, on calcule les moyennes suivantes:

_ 'l + 's + '» ">1 + + '»3
' _ 3 P ~ 3

:

et Ton forme le quotient:

H | m. — u. |

c'est lä Terreur de compensation pour 1 degre centigrade. Nous

avons montre (Publ. de VObs. de Geneve, fasc. 3) comment ce

nombre f etait sensible aux deux conditions requises d'un bon
chronometre.

Rappeions que, si Ton porte les valeurs de t en abscisses, et
Celles de m en ordonnees, les couples (ft; mj sont representes par
des points P^; les valeurs r et p, determinent un point G, qui

1 Pour plus de details voir E. Briner et A. Rivier, Helv. Ch.
Acta, t. 12, p. 881 (1929).
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n'est pas autre chose que le centre de gravite du triangle
Pi P2 P,.

Rappelons encore qu'une droite de coefficient angulaire e et

passant par G ne passera, en general, par aucun des points P4;

la condition pour que la droite passe par P4 serait:

— IA s (<f — t) ;

et cette condition peut etre realisee d'une foule de manieres.
Ce detail n'a d'ailleurs aucune importance pratique.

2. — Lorsqu'il s'est agi de poser les bases des grands concours
speciaux de compensation de 1883 et 1885, qui mettaient en

jeu, non plus trois periodes thermiques, mais bien quatorze
(7 periodes avec temperature croissante, 7 avec temperature
decroissante), E. Plantamour proposa un autre procede, qui
fut mis au point par G. Cellerier; nous l'avons appele procede

Plantamour-Cellerier de 1883 (be. cii); et nous avons montre
qu'il donne, applique ä trois periodes, des indications exacte-

ment äquivalentes ä Celles donnees par la methode du Bureau
of Standards de Washington, quant au reglage des chrono-
metres. D'ailleurs, ä un detail pres, e'est le procede qui est
actuellement utilise a Neuchätel pour le cas de trois periodes
thermiques.

3. — La presente note a pour but d'etablir que, dans l'hypo-
these de n periodes thermiques, on peut generaliser le premier
procede de Plantamour. Le calcul serait plus simple que celui
du procede de 1883; et il donnerait des resultats parfaitement
equivalents.

Soient en effet n periodes thermiques, dont les temperatures

moyennes respectives sont designees par ti; nous supposerons:

'i < 's »

les intervalles (ti+l — n'etant pas forcement egaux, mais

pratiquement presque egaux.
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Soient aussi mi les marches moyennes correspondantes.
Formons les moyennes arithmetiques:

t Hi'
a —' •

n ' ' n

en representation graphique, le point G (r; p.) est le centre de

gravite du Systeme des points Pl5 P2,Pn, supposes egalement
massifs (fig. 1).

Puis, formons le quotient:

2 I m.
1

I fl¬

ee sera lä l'erreur de compensation du chronometre pour 1 degre

centigrade, dans le cas de n periodes.

Remarquons que, pour une fonction ordinaire de Dent,

ij sera toujours plus grand que le coefficient angulaire de la

droite Pi P„ (fig- 1):

la difference positive rj'— y —tt pourra done represenler l'erreur
secondaire de compensation, n representant l'erreur primaire,
e'est-a-dire celle qu'aurait un chronometre idealement depourvu
d'erreur secondaire et regle pour les temperatures extremes tx

et tn.
Par contre, en employant l'invar, on aura peut-etre, ä la

place de la courbe de Dent, une courbe fort capricieuse; ce qui
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peut amener une valeur de y' negative. La figure (2) dojme un
exemple:

Cellerier a trouve de telles courbes, avec des spiraux de palladium

et meme des spiraux d'acier, lors des concours speciaux
de compensation de 1883 et 1885.

De toute facori, la difference rj' donnera une representation
de l'erreur dite secondaire (ou residuelle).

Remarquons, pour terminer, qu'en fait, et toujours, c'est
l'erreur totale que l'on constate et dont on mesure l'effet; la
repartition de cette erreur totale en partie primaire et en partie
secondaire est toujours entachee d'arbitraire.

R. Wavre. — Complement ä la theorie des figures planetaires.

Dans quelques notes anterieures nous avons fait connaitre
une methode rigoureuse et tres breve pour l'etude des figures
planetaires. Tendons maintenant vers les applications et pour
cela donnons ä nos equations une forme directement utilisable
en geodesie en faisant ressortir les quantites qui sont physique-
ment mesurables. Puis dans une prochaine note nous chercherons
ä rejoindre le cas de la terre.

Soient, comme precedemment, w la vitesse angulaire, i la
constante de l'attraction universelle, t le rayon polaire d'une
couche de densite p (t) et ä l'exterieur de l'astre le rayon polaire
d'une surface äquipotentielle du champ de la pesanteur. Soient
6 le complement de la latitude geocentrique d'un point P de la
surface t, e la difference entre le rayon vecteur de P et t, e cette
difference rapportee ä t, M la masse totale, D la densite moyenne
de la matiere interieure ä la surface t, a l'aplatissement des

P

o t
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